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La société Gaume est présente 

depuis plus de 40 ans sur le

marché et vous propose un large 

choix de châssis, portes, volets et vérandas, 

fabriqués sur mesure dans nos ateliers

en PVC ou ALU, au meilleur prix.

Nos équipes de spécialistes 
sont là pour vous aider de manière

optimale tout au long 

de votre chantier.

Notre devise :

LA QUALITÉ AVANT TOUT !

Gaume Monti-
gnies-sur-Sambre
Rue du Pays-Bas 4
Tél : 071/20.23.20

Gaume Mons
Boulevard Sainctelette 109 

Tél : 065/31.20.33

Gaume La Louvière
Rue de la Croyère 126 

Tél : 064/21.71.22

Menuiplus Tournai
Quai Donat Casterman, 57

Tél : 069/66.74.49
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tois binchois, désigne une per­
sonne vive, remuante, capable
de  mettre  les  pieds  dans  le
plat…  « Nous  voulions  faire
évoluer les choses tout en res­
pectant la tradition », explique
Didier. Le 13 juin 2000, l’ADF
valide  officiellement  la  créa­
tion  de  la  société.  Les  Ar­
peyants choisissent le café « Le
Zouave » comme local. Pas de
subsides  lors  de  la  1re année
(une précaution du règlement
afin  d’éviter  les  constitutions
de sociétés pas assez sérieuses),
mais les Arpeyants sont bel et
bien  à  30  (nombre  minimal
exigé)  pour  leur  toute  pre­
mière répétition de batterie.
Aujourd’hui,  c’est  au  café  Le
Berry’s que les Arpeyants ont
désormais  leurs  pénates.  La
batterie de Jean­Yves Degroote
les accompagne depuis 20 ans
et la musique de Michaël Mou­
lin, présente depuis les débuts,
a récemment vu celui­ci succé­
der à  Jean­Claude Denis. Bon
an mal an, les Arpeyants sont à
80  Gilles.  Mais  ils  pourraient
être à plus cette année des 25
ans.

ET QUI VA FÊTER SES 130 ANS
EN 2025 ?
À côté des Arpeyants, d’autres
groupements  fêtent  un  anni­
versaire  majeur  lors  de  cette
édition 2025. C’est le cas de la
Royale  Jeunesse  Catholique
Binchoise (RJCB) qui totalise…
130  ans  d’existence.  « Cela
nous ramène quand même au
19e siècle ! » souligne le bourg­
mestre  Laurent  Devin.  Olivia
Demierbe qui préside la RJCB,
salue tous les jeunes Binchois
qui, de génération en généra­
tion, ont fait vivre ce groupe­
ment.
Mais  une  jeunesse,  qu’est­ce
que c’est au juste ? À Binche, il
y a les verts (la RJCB), les rouges
(la  Jeunesse  Socialiste  Bin­
choise)  et  les  bleus  (la  Jeune
Garde Libérale). Chaque grou­
pement  organise  son  propre

bal,  en  période  précarnava­
lesque.  Les  trois  s’entendent
très bien en dépit de leurs cou­
leurs et se fédèrent au sein de
l’ADL (Association de Défense
du Lundi gras). Ce jour­
là, le cœur de Binche
bat  au  rythme  de
la viole et des fan­
fares. Les enfants
sont  les  rois.
L’ambiance  est
chaleureuse, plus
intime…  C’est  un
autre  visage  du  car­
naval  de  Binche  qu’il
faut  absolument  vivre,  avant
l’apothéose du Mardi gras.

FOLIE MUSICALE POUR LES 30
ANS DE L’ADL
D’autant  que  cette  édition
2025 promet d’être exception­
nelle puisque l’ADL fêtera ses
30  ans.  Le  3  mars  prochain,

rendez­vous  sur  la  Grand­
Place. Vers 12h30, les trois jeu­
nesses  s’y  retrouveront  avec
toutes  les  fanfares  réunies.  À
16h30,  les  enfants  formeront

le  grand  Rondeau  de
l’Amitié,  précédé

d’un méga  lâcher
de  ballons.  Ce
jour est aussi ce­
lui  des  groupes
de  fantaisie :  les
Chic  Types,  les

Mervellouses,  les
Sales Djônes, les La­

dies  Binchoises,  les
Commissaires…  Si  vous  avez
le cafard, des idées noires… Ve­
nez ! Mieux que d’une séance
chez un psy, vous en ressorti­
rez avec l’envie d’embrasser la
vie.  Danser  sur  les  pavés,  au
son de la viole et des fanfares,
c’est  la  meilleure  des  théra­
pies, foi de binchou !

BINCHE - DU 2 AU 4 MARS

Mardi Gras 2024 pour les Arpeyants. © MPW

De l’extérieur, le carnaval de Binche semble immuable, porté par ses sociétés dont certaines dépassent le siècle (comme Les
Récalcitrants, nés en 1899 !) Mais sous la tradition, le changement bouillonne. Rites et renouveau flirtent en permanence. Il y a
25 ans, la société de Gilles « Les Arpeyants » a ainsi dû se faire une place. Aujourd’hui, elle fait « partie des meubles ».

LES ARPEYANTS FÊTENT LEUR QUART DE
SIÈCLE : « ON NE NOUS DONNAIT PAS 2 ANS ! »

CARNAVALCARNAVAL 3

Martine Cordier, commissaire et Laurent Aubert, secrétaire. © MPW

”« Nous voulions faire

évoluer les choses tout en

respectant la tradition »

Didier Rombaux
PRÉSIDENT

MARTINE PAUWELS 

S
on président Didier Rom­
baux,  qui  est  aussi  celui
de  l’Association  de  Dé­

fense  du  Folklore  (ADF)  bin­
chois depuis 2021, revient avec
émotion sur ce parcours : « Il y
a 25  ans,  beaucoup  ne  nous
donnaient pas deux ans avant
que nous ne jetions le gant. Et
aujourd’hui,  nous  assistons  à
l’arrivée de nombreux  jeunes
Gilles  qui  nous  choisissent
comme 1re société. Notre comi­
té travaille toute l’année. Mon
fils  Jérémy est à  la trésorerie,
Laurent  Aubert  (que  je  vois
quasi  plus  souvent  que  ma
femme Jenny !), est secrétaire.
Nous  avons  aussi  nos  fidèles
commissaires, Martine Cordier
et Karl Vaesen. Alors qu’à 67
ans,  je  m’apprête  à  passer  la
main,  je  suis  confiant  et
convaincu  que  le  meilleur
reste à venir ».
Mais  comment  une  nouvelle
société  voit­elle  le  jour  à
Binche ?  À  la  base,  c’est  tou­
jours une ques­
tion  de  rela­
tions  hu­

maines. L’envie de faire la fête
ensemble, mais aussi, de se dé­
marquer ! En 2000, sept jeunes
issus de la société « Les Incas »
décident  donc  de  la  quitter.
Mais s’intégrer dans un autre
groupement  n’est  pas  si
évident…  Les  « dissidents »
font alors ce pari fou de créer
une  nouvelle  société  en  six
mois !
Le nom « Les Arpeyants » vient
du mot « Arsouye » qui, en pa­
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O
n pourrait imaginer que
le Musée du Masque et
du  Carnaval  fasse  des

chiffres un peu moins élevés
que d’habitude pendant  les
trois  jours  du  Carnaval,  les
visiteurs  ayant  les  yeux
avant  tout  ouverts  sur  les
festivités.  C’est  tout  le
contraire :  le  musée  fait  le
plein !  Et  il  y  aura  d’autres
raisons d’y faire un tour.
« Chaque année entre 800 et
1.000 visiteurs viennent dé­
couvrir nos expositions pen­
dant  ces  trois  jours »,  ex­
plique Axelle Byster, respon­
sable  de  la  communication
du musée. « Et nous aurons
peut­être  encore  plus  de
monde,  puisque  le  di­
manche gras sera  le 1er di­
manche du mois…  l’entrée
au  musée  est  donc  gra­
tuite ! »
Le  musée  ouvrira  aussi  le
lundi 3 mars, jour tradition­

nel  de  fermeture.  Les  ho­
raires ont été harmonisés et
élargis  pendant  ces  3  jours
gras, avec une ouverture de
9h30 à 18h.

LE CUL DE POULE SE POSE AU
MUSÉE DU MASQUE !
Le  bar/cafétéria  du  musée,
généralement  réservé  aux
écoles, a récemment été ré­
nové et sera ouvert sans in­
terruption,  également  de
9h30 à 18h. 
Nouveauté cette année : une
offre  de  restauration  non­
stop sera proposée en colla­
boration  avec  Le  Cul  de
Poule, qui installera un res­
taurant éphémère. On pour­
ra y déguster de la soupe, des
croque­monsieurs, divers pe­
tits plats. Et le matin du Mar­
di gras, il y aura des huîtres
et  du  saumon,  bien  enten­
du.
Dimanche  gras  (2  mars) :

c’est  le  1er  dimanche  du
mois, l’accès est donc gratuit
pour les expos permanentes
et temporaires, telles que le
Centre  d’interprétation  du
Carnaval de Binche, sous la
forme d’une expérience im­
mersive  et  sensorielle.  L’ex­
po Carnavals et folklores de
Wallonie  également,  pour
découvrir la diversité des tra­
ditions wallonnes, avec une
quarantaine de costumes et
masques.  Ou  encore  l’expo
temporaire  Nam­Khas,  le

peuple des Femmes Nuages,
une fascinante société où le
pouvoir  appartient  aux
femmes  depuis  des  temps
immémoriaux  (jusqu’au  9
mars).  La  section  sur  les
masques du monde est  fer­
mée  pour  travaux,  par
contre.
Lundi  gras  (3  mars) : habi­
tuellement fermé le lundi, le
musée sera ouvert. Mais c’est
aussi  le  jour  des  enfants,
avec deux activités spéciales.
D’abord le traditionnel Apé­
ro confettis dans la cour du
musée,  avec  entrée  libre
(10h30). Un sachet de confet­
tis sera offert aux enfants au
bar  du  musée.  Ensuite,  un
atelier  stylisme  « habille  ta
silhouette de Carnaval ! » : Il
s’agira  d’habiller  une  sil­
houette  en  papier  avec  des
morceaux  de  tissus  récupé­
rés : de 14h à 16h, dès 6 ans.
PAF 5 €, sur inscription uni­
quement  (064/33  57  41,  in­
fo@museedumasque.be).
Mardi gras (4 mars) : le mu­
sée sera ouvert, mais la cour

devient  un  véritable  point
d’observation  privilégié,  où
les  visiteurs  peuvent  faire
une  pause  fraîche  et  gour­
mande, tout en assistant au
passage des sociétés carnava­
lesques.  Certaines  s’arrête­

ront même dans la cour, qui
sera, dès lors l’endroit idéal
pour  s’imprégner  de  l’am­
biance unique du Carnaval.
Le  musée  sera,  par  contre,
fermé le mercredi 4 mars.

C. LO.

BINCHE

La cour du Musée sera « the place to be » pendant les 3 jours. © G. Fritsch

Toutes les expos du Musée du Masque seront accessibles les trois jours
gras à Binche (2­3­4 mars). L’entrée sera même gratuite le dimanche. Sans
oublier l’Apéro confettis, le bar rénové ouvert non stop et d’autres surprises.

Le Musée du Masque restera
ouvert pour les visiteurs, 
les enfants et les gourmands

Binche  donne  le  coup  d’envoi  de
la  saison  folklorique  de  l’entité
avec  quelques  nouveautés  à
épingler :  le  cortège  du  Dimanche
Gras  débute  30  minutes  plus  tôt,
à  15h30,  en  haut  de  l’avenue
Wanderpepen.  Le  nombre  de
navettes  gratuites  va  doubler.
Accessibles  depuis  tous  les
villages  de  l’entité,  de  8h  à  minuit
les  2  et  4  mars.  Et  le  Mardi  gras,
un  train  supplémentaire  pour  les
retours  est  prévu  par  la  SNCB  à
19h. Des  toilettes  publiques  gra­
tuites  seront  mises  à  disposition

à  la  rue  de  l’Oie  (accessibles  les  trois  jours).  Un  baby­corner  équipé
sera  aménagé  à  l’Office  du  Tourisme  sur  la  Grand­Place  pour  les
changes,  biberons,  allaitement  et  pauses  des  petits  et  des  parents.
Place  ensuite  aux  carnavals  de  l’entité  binchoise  avec,  du  16  mars
au  18  mars,  c’est  le  trio  formé  par  Buvrinnes (et  sa  fameuse
société  de  Paysans), Leval­Trahegnies (et  ses  deux  feux  d’artifice
le  dimanche  soir  sur  la  place  communale  et  le  lundi  soir  sur  la
place  du  Centre)  et  par  Bray­Village (avec  son  chapiteau  très
convivial).
La  semaine  suivante,  c’est  le  cœur  d’Epinois qui  bat  au  rythme  des
tambours  et  des  cuivres  (du  23  au  25  mars),  en  même  temps  que
Bray­Cité  et Ressaix qui,  parmi  ses  sociétés  en  compte  une  qui
est  plus  que  centenaire  (Les  Récalcitrants  qui  auront  113  ans !)
Alors  que  le  printemps  sera  déjà  bien  entamé,  deux  Carnavals
clôturent  la  saison  binchoise :  celui  de Péronnes­lez­Binche,  du  20
au  22  avril  et  celui  de Waudrez,  du  27  au  29  avril.  Tout  Binche  se
donnera  alors  rendez  au  lieu­dit  « La  Guiguette »  pour  un  apéro
souvent  très  ensoleillé,  avant  de  participer  aux  Fêtes  Médiévales
qui  ont  lieu  le  même  dimanche,  au  cœur  des  remparts.

À Buvrinnes, les Paysans sont
des stars ! © J­C.C. 

TOUS LES VILLAGES BINCHOIS

ONT AUSSI LEUR CARNAVAL !

L’entrée au musée est gratuite. © AB

Le musée fait le plein
durant les trois jours du

carnaval !
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leurs  90  ans  et  pour  les
Pierrots  blancs,  forts  de
leurs 15 ans d’existence. 
«De  notre  côté,  nous  avons
marqué  le  coup  en  créant
notre propre album de style
«Panini»  en  vue  de  nos  65
ans,  une  initiative  qui  pro­
longe l’idée du livre de nos
40 ans».
On se souviendra de cet ou­
vrage que l’on doit à Didier
Selvais, Jean Henne et Willy
Triffet.  Il  retraçait  l’histoire
des Règuènères, qui ont vu
le  jour  en  1960,  suite  à  la
scission des Amis Réunis et
des Gilles  du Pétou  (société
aujourd’hui disparue). « Au
fil des ans, le livre s’est en­
richi  de  photos,  d’anec­
dotes, d’hommages aux dis­
parus... D’où l’idée de créer
un  album  commémoratif
sur  le  modèle  des  Panini
pour  nos  65  ans.  Une  ma­
nière aussi pour nous de ré­

colter  des  fonds  pour  faire
vivre notre groupement. »
Un  album  que  l’on  peut
trouver  au  «22  Grand’Cru»,
l’épicerie  fine  située  à  la
Grand’Rue et dont le tenan­
cier est un membre des Rè­
guènères.  «Et  on  peut  se
procurer les pochettes d’au­
tocollants,  de  cartes  et  de
stickers  pour  le  compléter
en  divers  lieux  de  Morlan­
welz  et  notamment  au
«Miami»,  le  Club  house  du
tennis,  dont  je  m’occupe
aussi», précise Sébastien. «Le
fait de pouvoir échanger ces
images  crée  des  liens  sup­
plémentaires  entre  les
amoureux du folklore.»
Au  coeur  de  son  officine,
notre  pharmacien  est  en
contact  avec  énormément
de  monde.  «Je  peux  témoi­

gner  de  la  bonne  entente
qui  existe  entre  les  diffé­
rentes  sociétés  de  Morlan­
welz,  dont  les  présidents
ont  à  coeur  d’harmoniser
leurs  violons.  Bien  sûr,  on
se  charrie,  mais  c’est  tou­
jours bon enfant». 
S’il  a  un  truc  de  pharma­
cien  contre  la  gueule  de
bois, au lendemain des sou­
monces  et  du  carnaval?
«Mon médicament à moi, le
jour du raclot (le mardi qui
suit le Feureu) c’est un bon
plat  de  harengs  avec  hari­
cots blancs et salade de bet­
teraves.  Rien  de  tel  pour
faire  passer  les  excès!  Nous
nous  retrouverons  dans
notre local «Le Coach» pour
déguster tout cela ensemble
et prolonger encore un peu
la fraternité du carnaval.»

MORLANWELZ ­ DU 9 AU 10 MARS

Sébastien nous présente fièrement l’album Panini des 65 ans. © DR 

Le matin du Feureu de Morlanwelz, il petit­déjeunera d’un gros steak/frites.

« Rien de tel pour se sentir d’attaque», déclare Sébastien D’Haenens, phar­

macien et vice­président de la société « Les Règuènères ». Le plein d’éner­

gie pour une édition très spéciale: celle des 65 ans de son groupement. 

« A cette occasion, nous avons sorti notre propre album façon Panini ! »

UN ALBUM PANINI POUR
CÉLÉBRER LES 65 ANS
DES RÈGUÈNÈRES

C’est Sophie qui habille son gille et qui tend son masque à Sébastien. © DR 

MARTINE  PAUWELS 

O
riginaire  de  Houdeng,
Sébastien  s’est  installé
en plein centre de Mor­

lanwelz  pour  y  tenir  la
«Pharmacie  Valentin»  :
«J’habite à quelques mètres
à peine,  rue Arthur Waroc­
qué.  Et  c’est  de  chez  moi
que  je  partirai  avec  trois
autres gilles, au petit matin,
lors  du  Feureu.  Le  ramas­
sage  et  l’aubade  matinale,
c’est mon moment préféré». 
Gille  depuis  2008  chez  les
Règuènères  (à  ne  pas
confondre  avec  les  Régué­
naires de Binche), Sébastien
se  réjouit  de  participer  à
cette  édition  très  spéciale,
celle des 65 ans de sa socié­
té, sous la houlette du nou­
veau  président,  Joachim
Dupont, qui succède à Her­
vé  Piette.  «  Nous  serons  97
Gilles  à  sortir.  Mes  trois

amis  et  moi  avons  fait  ap­
pel  à  un  bourreur.  Mais
c’est  Sophie  Samyn,  mon
amoureuse,  qui  se  charge
de  m’habiller  et  de  m’ac­
compagner tout au long du
Feureu.  C’est  elle  qui  me
tendra  notamment  le
masque,  rue  Raoul  Waroc­
qué.» 

ET  LES  GILLES  DE  LA
VICTOIRE  ONT  90  ANS! 
Créés eux aussi par  la mai­
son  Pourbaix,  les  masques
de  Morlanwelz  sont  obliga­
toirement  différents  de
ceux portés par les Gilles de
Binche  pour  lesquels  un
brevet a été déposé. En ob­
servant  bien,  on  repère  les
particularités... Et c’est donc
masqués  que  les  Règuè­
nères  feront  leur  rondeau
avant  d’entrer  à  l’hôtel  de
ville  et  pour  célébrer  leur
anniversaire  devant  les  au­
torités communales.
Un  moment  qui  sera  aussi
marquant pour les Gilles de

la  Victoire  qui  fête­
ront  quant

à eux

-

La commune de Morlanwelz aura, elle aussi, son kit
« Baby corner » lors du carnaval de Mont­Sainte­
Aldegonde (qui a lieu en même temps que celui de
Binche, du 2 au 4 mars) et lors du Feureu de Morlan­
welz (9 et 10 mars). Pour rappel, il s’agit d’un espace
spécialement aménagé pour les parents, les bébés et
les jeunes enfants. On peut changer les petits, réchauf­
fer un biberon ou les allaiter en toute tranquillité.
L’occasion de rappeler que ce n’est pas à Binche que
sortent les premiers Gilles de l’année mais bien à
Mont­Sainte­Aldegonde ! En effet, à Binche, les Gilles
ne revêtent leur mythique costume que le seul jour du
Mardi gras (le Dimanche gras, ils dévoilent leur cos­
tume de fantaisie dont la confection est tenue secrète
jusqu’à la dernière minute). Mais à Mont­Sainte­Alde­
gonde, les Gilles sont déjà de sortie en tenue de prince

du carnaval dès le Dimanche gras !
Le carnaval de Morlanwelz a lieu au Feureu (9 et 10
mars). C’est ainsi que l’on appelle les carnavals qui ont
lieu une semaine après les Jours gras. Avec l’appari­
tion d’une nouvelle société mixte : celle des Paysans du
Feureu, qui effectuera deux petites sorties préalables,
lors du rondeau du dimanche matin ainsi que lors du
lundi matin de cette édition 2025. Un groupement qui
s’engage ainsi vers une reconnaissance officielle, à
condition de faire ses preuves.
Troisième carnaval de l’entité de Morlanwelz et non des
moindres : celui de Carnières (du 6 au 8 avril). Porté
par le tissu associatif du village, il séduit par son sens
de l’accueil, des groupes très colorés et des Pierrots
tout de rouge vêtus, que l’on ne voit nulle part
ailleurs.

LES 1ERS GILLES DE L’ANNÉE SORTENT… À MONT-STE-ALDEGONDE !
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L
’idée  avait  été  lancée
par  Dominique  Decas­
tiau, Brainois  d’origine,

devenu  patron  du  café  « Le
Prétexte »  à  Trivières  en
2022 – il a arrêté depuis —.
L’homme, avait en effet pro­
posé  de  créer  une  société
mixte  de  Paysans.  Marjorie
Rampelberg,  49  ans,  avait
notamment répondu à l’ap­
pel.  Au  final,  c’est  elle  et
Malvina  Verfaille,  son
épouse, qui sont réellement
à l’origine de la société. « Ce­
la  n’aura  pas  été  évident
mais nous y sommes parve­
nues »,  lâche­t­elle  fière­
ment.

UNE HISTOIRE DE FAMILLE !
La  quadragénaire  est  une
amoureuse du folklore. Elle
a sans  conteste  une  expé­
rience  dans  le  domaine.

Marjorie,  de  Saint­Vaast,  a,
en  effet,  déjà  fait  le  Gille
dans  son  village.  Elle  a,  en
outre, été Paysan à Ressaix,
dans la société présidée par
sa cousine. « J’ai fait le Gille
durant  douze  ans  à  Saint­
Vaast. Puis, j’ai fait partie de

la  société  « Les  Flaminds
Sans  Conduite  à  Saint­
Vaast ». Entretemps, j’ai joué
de  la  musique  pendant  13
ans. J’ai également fait par­
tie  de  la  société  « Les  Allu­
més »  à  Trivières.  Ont  suivi
les Paysans à Ressaix. Après
« une pause carnavalesque »
de quelques années, j’ai créé

ma propre société », précise­
t­elle.
D’après Marjorie,  le  groupe
devait  rassembler  25  per­
sonnes pour pouvoir être re­
connu  comme  société.
« Nous n’avions pas ce quota
l’an  dernier  mais  la  Ville
nous a autorisés à faire une
sortie  le  dimanche  matin.
Désormais,  nous  sommes
32. Il n’empêche, toute per­
sonne,  homme  ou  femme,
qui  souhaite  se  joindre  à
nous est la bienvenue. »

La  quadragénaire  préside
donc  la  société  triviéroise.
Son  épouse  en  est  la  vice­
présidente.  « Mon  fils  s’est
joint  à  nous  comme  tréso­
rier,  ma  fille  comme  secré­
taire  et  la  cousine  de  mon
épouse  en  tant  que  secré­
taire adjointe », précise Mar­
jorie.  Marjorie  et  les
membres  de  la  société  des
Paysans se sentent, en outre,
soutenus  par  les  autres  so­
ciétés.  La  leur  participera
aux soumonces générales et

au  carnaval.  « Nous  serons
en Paysans le dimanche et le
mardi du carnaval. Le lundi,
nous  serons  déguisés
comme  les  membres  des
autres  sociétés  triviéroises.
Ce sera également le cas aux
soumonces. »
D’ici­là,  Marjorie  et  son
équipe espèrent récolter des
bénéfices lors de leur souper
couscous  qui  aura  lieu  le
jour  des  amoureux.  « Il  est
possible  de  réserver  jus­
qu’au 7 », conclut­elle.

TRIVIÈRES ­ DU 20 AU 22 AVRIL

Un groupe est sorti lors du carnaval de l’an dernier. © D.R.

Marjorie Rampelberg va réaliser son rêve 
l’année de ses cinquante ans. Elle va partici­
per au carnaval de Trivières avec une société
de Paysans dont elle est à l’origine ou
presque… « Nous nous réjouissons de parti­
ciper au carnaval », nous a­t­elle confié.

Une société de Paysans a vu le jour : 
« Nous y sommes arrivées après 
une première sortie l’an dernier ! »

Le groupe devait

rassembler 25 personnes

pour pouvoir être reconnu

comme société
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G
aétane Constant est la fon­
datrice de l’ASBL Universal
Manga  située  rue  du

Temple  à  La  Louvière.  On  y
aide notamment des jeunes at­
teints  de  dysphasie,  comme
son  fils  Ambroise,  mais  aussi
des  personnes  porteuses  d’un
handicap à rejoindre le monde
du travail. De ce besoin d’aider
les  personnes  souffrant  d’une
certaine  différence  lui  est  ve­
nue l’idée de recréer la société
des « Blanches Casquettes » du
quartier du Hocquet.
« Si elle avait perduré, la société
folklorique  des  Blanches  Cas­
quettes fêterait aujourd’hui ses
150 ans. Elle est née en 1875
sous  l’impulsion  de  Belges
néerlandophones  venus  tra­
vailler à La Louvière à l’installa­
tion  des  chemins  de  fer »,  ra­
conte Gaétane.
Ces  travailleurs  vivaient  dans
le quartier du Hocquet et vou­
laient se joindre au folklore lo­
cal.  « Je  suis  moi­même  origi­
naire du quartier du Hocquet,
certains  anciens  évoquent  en­
core  avec  nostalgie  cette  an­
cienne  société  des  Casquettes
Blanches. Ayant un enfant dys­
phasique,  j’ai  pu  me  rendre
compte  que  rien  n’est  vrai­
ment  fait  pour  les  personnes
porteuses d’un handicap au ni­
veau  folklorique,  d’où  cette
idée de  reformer  les Blanches
Casquettes et d’y  faire partici­
per des personnes handicapées
de manière générale »
Les  Blanches  Casquettes  ainsi
formées  sortiront  aux  sou­

monces générales, ainsi que les
dimanche et lundi gras du car­
naval :  « Pour  cette  première,
nous nous contenterons d’une
sortie  d’une  heure  ou  deux
pour le rondeau du dimanche
et le cortège du lundi. On se dé­
placera sur deux rangées avec
des  couronnes de  fleurs pour
unir celles­ci, ce qui permettra
une surveillance plus facile et
de  maintenir  uni  le  groupe.
Pour cette année, on n’entrera
pas  dans  les  cafés,  on  verra
l’année prochaine, si cette pos­
sibilité s’offre à nous à des mo­
ments où les troquets seraient
plus vides »
Les  membres  des  Casquettes
Blanches seront bien sûr suivis
d’accompagnants :  « J’en
cherche  encore,  mais  cela  ne
devrait pas poser de problème,
tant nous sommes soutenus. Y
compris par la Ville et  le pré­
sident des gilles qui ont accepté
notre  candidature  après  exa­
men de notre dossier. Un dos­
sier  qui  n’aurait  pas  pu  être
monté sans le travail assidu de
Marc Rampello, stagiaire à For­
mat  21  qui  suit  des  études
d’éducateur », souligne encore
Gaétane
Même les musiciens offerts par
l’école de musique de batterie
d’Houdeng veilleront au grain :
« Ils  ne  boiront  pas  d’alcool
pour être encore plus attentifs,
cette  musique  offerte  en
grande  partie  est  un  mer­
veilleux soutient pour notre so­
ciété folklorique ». cerise sur le
gâteau,  Les  Blanches  Cas­
quettes  ne  lanceront  pas
d’oranges,  mais  distribueront

des bonbons en guise de geste
de rapprochement.

COSTUMES D’ÉPOQUE
Respect des traditions pour les
costumes. Lors des soumonces
générales,  ce  sera  une  sortie
avec  sarrau  et  casquette
blanche,  mais  pour  les  jours
gras, les hommes s’habilleront
en  pantalon  noir  trois­quarts,
chemise  et  chaussettes
blanches,  gilet  noir,  cravate
noire et casquette blanche. Les
femmes,  elles,  porteront  une
longue  robe noire, un chemi­
sier blanc, gilet ou châle noir
sur  les  épaules  et  naturelle­
ment  la  casquette  blanche.
« Cette  année,  pris  par  le
temps,  nous  commanderons
les costumes, mais l’année pro­
chaine  je  compte  travailler
avec des ateliers de couture qui
emploient  des  personnes  por­
teuses  d’un  handicap,  pour
boucler  la  boucle »,  complète
Gaétane.
Vu le peu de temps, il n’y a pas
encore de cagnotte, mais la co­
tisation ne sera que de 100 eu­
ros pour rendre l’aventure ac­
cessible au plus grand nombre.
« J’ai déjà une vingtaine d’ins­
crits,  tous  handicaps  confon­
dus,  mais  nous  invitons
d’autres  personnes  à  nous  re­
joindre, porteuses d’un handi­
cap ou non ». Pour se joindre à
cette  société mixte, vous pou­
vez  contacter  Gaétane
Constant au 0499/18.49.08 ou
à l’ASBL  Universal  manga  au
64/1 rue du Temple à La Lou­
vière.

A.DU

LA LOUVIÈRE ­ DU 30 MARS AU 1ER AVRIL

Une société folklorique née en 1875. © D.R.

Trois nouvelles sociétés rejoindront le carnaval 2025 de La Louvière. Avec
« Les Paysans des deux Haine » et « Les Paysans » de Maurage, participera
également une société atypique et inclusive : les « Blanches Casquettes ».

LA SOCIÉTÉ DES BLANCHES
CASQUETTES RENAÎT DE SES CENDRES

Costumes d’époque © D.R.

> Houdeng : Après  la  géné­
rale le 8 mars, le carnaval sui­
vra aux nouvelles dates du 6,
7 et 8 avril.
> Strépy­Bracquegnies : Gé­
nérale  prévue  le  1er  mars
avec clôture des festivités car­
navalesques les 23, 24 et 25
mars.
> La  Louvière entamera
après  ses  soumonces  de  fé­
vrier une « costumée » le 15
mars. Le carnaval louviérois
débutera  avec  le  Laetare  le
vendredi  28  mars  (carnaval
des enfants). Le dimanche 30
mars verra le ramassage et le
premier rondeau des gilles et
groupes costumés à midi et
un cortège de Gilles vers 21h.
Il culminera le lundi 31 mars
avec un grand cortège qui dé­
marre de la Place Maugrétout
vers  17h avec  à  sa  tête,  les
géants D’Jobri et D’Jobrette,
symboles  folkloriques  de  la
ville, suivis des « Passeurs de
Folklore » et des  sociétés de
gilles  et  du  Rondeau  final
place Mansart. Les festivités
se concluront le 1er avril avec
le  traditionnel  brûlage  des
bosses à divers points straté­
giques  de  la  ville.  Sans  ou­

blier à la fête la nouvelle so­
ciété  « Les  Blanches  Cas­
quettes »
> Maurage prévoit une géné­
rale et une retraite aux flam­
beaux  le  22  mars,  avec  un
carnaval les 13, 14 et 15 avril.
> Saint­Vaast  et  Trivières
( 20, 21 et 22 avril) auront des
soumonces en batterie le 22
mars, une générale le 5 avril

et leurs carnavals les 20, 21 et
22 avril. Trivières accueillera
également une nouvelle so­
ciété de « Paysans ».

ANNIVERSAIRES ET HOMMAGES
Entre  nouveautés,  hom­
mages et traditions, cette an­
née  sera  également  l’occa­
sion de célébrer plusieurs an­
niversaires  marquants :  à
Haine­Saint­Pierre, les 30 ans
des  « Dames  des  Récalci­
trants » ;  à  Houdeng,  les  25
ans des « Insortables » et les
100  ans  des  « Paysans  du
Trieu » ; et à Saint­Vaast, les
15 ans des « Trinettes » et les
20 ans des « Galopins ».

LES DATES­CLÉS

Changement  majeur  cette  année :
les  carnavals  d’Houdeng  et  de  La
Louvière,  traditionnellement  orga­
nisés  simultanément,  se  tiendront
sur  deux  week­ends  consécutifs,
histoire  de  permettre  aux  Louvié­
rois de suivre les deux folklores.

Un Laetare avec
sortie des gilles du
dimanche au mardi

Rondeau du carnaval de La Louvière © David Claes

Changement majeur cette

année : les carnavals

d’Houdeng et de 

La Louvière se tiendront 

sur deux week­ends

consécutifs
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D
urant la crise sanitaire,
les « Amis du Folklore
La  Hestrois »,  fondés

en  2000  par  Pascal
Hoyaux,  continuaient  à
défendre  et  à  promouvoir
le carnaval. « Notre objectif
est  de  (re)dynamiser  le
folklore  mais  aussi  de  re­
mercier ceux qui s’y inves­
tissent. 
Chaque année, six citoyens
sont  ainsi  intronisés »,  ex­
plique  Romain  Leleux,  ac­
tuel président.
En  novembre  2021,  une
sortie  avait  été  organisée
réunissant  l’en­
semble  des  cinq
sociétés en deux
groupes,  avec
le  soutien  fi­
nancier  des
Amis  du  Folk­
lore  La  Hes­
trois.

UNE  SORTIE
« REVISITÉE »
Cette  fois,  l’association  a
souhaité  remettre  au  goût
du  jour  la  fameuse  sortie
du  vendredi  précédant  le
carnaval,  prévue  le  14

mars. Le départ se fera de­
puis le café le Stella à 19h.
Tamboureurs et musiciens
seront  au  rendez­vous.
« Nous  avons  toutefois
voulu  revisiter  cette  sortie
à notre  manière.  Contrai­
rement  aux  Longs  Pagnas,
dont la tenue consistait en
une  tunique  blanche,  un
caleçon  blanc,  un  bonnet
de nuit  et une bougie,  les
participants seront habillés
en  civil.  Seule  l’écharpe
d’intronisation  des  Amis
du  Folklore  fera  office  de
signe  distinctif,  mais  elle
n’est  pas  obligatoire  pour
nous  rejoindre.  Le  prix  de

l’inscription  sera  de
25  euros  avec  six

boissons  com­
prises.  Cela
reste  donc  dé­
risoire »,  pour­
suit  Romain
Leleux,  qui  est

également  vice­
président  de  la

société  des  Gilles
« Les  Récalcitrants »  de  La
Hestre.
Le  carnaval  de  La Hestre
aura  lieu  du  23  au  25
mars,  tandis  que  celui  de
Fayt-lez-Manage se  dérou­

lera  du  13  au  14  avril.  Il
sera  précédé  par  le  Bal
Blanc  le  12  avril,  un  évé­
nement  au  cours  duquel
un concours du plus beau
costume sera organisé. 
À Manage,  les  réjouis­
sances  carnavalesques  se
tiendront  comme  chaque
année durant  le week­end

de  Pâques,  du  dimanche
20 au mardi 22 avril.
Enfin,  deux  événements
clôtureront  la  saison  car­
navalesque  dans  l’entité
manageoise :  le  carnaval
de Bellecourt le 15/06 et le
Caudia, du vendredi 27 au
mardi  31  juin,  avec  son
Réveil  matin  le  dimanche

et  son  emblématique  cor­
tège du Chaudeau  le mar­
di  après­midi.  Ce  dernier,
inscrit  au  patrimoine  im­
matériel  de  Wallonie,
s’étend sur une dizaine de
kilomètres  avant  d’annon­
cer,  à  21h,  la  préparation
et  la distribution du  tradi­
tionnel Chaudeau.

LA HESTRE ­ DU 23 AU 25 MARS

Chaque année, six citoyens qui s’investissent dans le folklore sont honorés. © D.R.

Il fut un temps où neuf jours avant le dimanche du carnaval de La Hestre, « Les Longs Pagnas » proposaient une
sortie. Mais en 2018, le nombre de participants à ce rendez­vous festif du vendredi soir s’est réduit comme peau de
chagrin, avant que le Covid ne lui porte le coup de grâce ! C’était sans compter sur Les Amis du Folklore…

La sortie du vendredi précédant le
carnaval sera de retour à La Hestre !



LE CALENDRIER COMPLET

BRAINE-LE-COMTE�:
les 13 et 14 avril

ECAUSSINNES�:
les 27 et 28 avril

SENEFFE�:
du 28 au 30 juin

MANAGE�:
du 20 au 22 avril

MORLANWELZ�:
du 9 au 11 mars

CHAPELLE-LEZ-HERLAIMONT�:
du 30 mars au 1er avril

SOIGNIES�:
du 18 au 21 octobre

LE RŒULX�:
du 28 au 30 juin

LA LOUVIÈRE�:
du 30 mars au 1er avril

STRÉPY-
BRACQUEGNIES�:

du 23 au 25 mars

HOUDENG�:
du 6 au 8 avril

ESTINNES-AU-MONT:
du 23 au 25 mars

HAULCHIN�:
du 16 au 18 mars

2025
LE CE NT RE

BINCHE�:
les 2, 3 et 4 mars 

LEVAL�:
du 16 au 18 mars

De Binche en février à Soignies en octobre, ne loupez rien de nos fo

CENTRISSIME
MAISON DU TOURISME

DU PAYS DU CENTRE

Place J. Mansart, 21-22
B-7100 La Louvière

+32 (0)64 26 15 00
info@centrissime.be
www.centrissime.be

Téléchargez gratuitement l’application Centrissime 

et retrouvez-nous sur les réseaux

Infos touristiques, expos,
balades,  locations de vélos, 

shop, terroir ...

Découvrez les trésors 

du Pays du Centre ! 

Binche�: 2, 3, 4 mars
Mont-Sainte-Aldegonde�: 2, 3, 4 mars 

Morlanwelz-Mariemont�: 9, 10, 11 mars
Haine-Saint-Pierre�: 9, 10, 11 mars

Buvrinnes�: 16, 17, 18 mars 
Leval�: 16, 17, 18 mars 
Haulchin�: 16, 17, 18 mars 
Bray-village�: 16, 17 mars
Vellereille-les-Brayeux�: 16, 17 mars

Strépy-Bracquegnies�: 23, 24, 25 mars
La Hestre�: 23, 24, 25 mars
Estinnes-au-Mont�: 23, 24, 25 mars
Epinois�: 23, 24, 25 mars

La Louvière�: 30, 31 mars, 1
Chapelle-lez-Herlaimont�: 30, 31 mars, 1

Houdeng�: 6, 7, 8 avril
Carnières�: 6, 7, 8 avril
Bray-cité�: 6, 7, 8 avril
Ressaix�: 6, 7, 8 avril

Gottignies�: 12, 13 avril
Fayt-lez-Manage�: 13, 14 avril
Braine-le-Comte�: 13, 14 avril
Estinnes-au-Val�: 13, 14, 15 avril
Maurage�: 13, 14, 15 avril 
Peissant�: 13, 14, 15 avril 
Piéton�: 13, 14, 15 avril

Manage�: 20, 21, 22 avril
Saint-Vaast�: 20, 21, 22 avril
Trivières�: 20, 21, 22 avril
Péronnes-lez-Binche�: 20, 21, 22 avril
Fauroeulx�: 20, 21, 22 avril

Ecaussinnes�: 27, 28 avril
Waudrez�: 27, 28, 29 avril
Croix-lez-Rouveroy�: 27, 28, 29 avril
Rouveroy�: 27, 28, 29 avril
Bray-levant-de-Mons�: 27, 28, 29 avril

Mignault�: 3, 4, 5 mai 
Godarville�: 4, 5, 6 mai

Thieu�: 18, 19, 20 mai

Bellecourt (ducasse de la Saint-Jean)�: 

Bois-D’Haine (Caudia)�: 27, 28, 29 juin

Le Rœulx�: 28, 29, 30 juin
Seneffe�: 28, 29, 30 juin

Arquennes�: 31 août, 1

Besonrieux�: 14, 15, 16 septembre

Naast�: 28, 29, 30 septembre

Soignies (Simpélourd)�: 18, 19, 20, 21 octobre
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LET DES CARNAVALS

BRAINE-LE-COMTE�:

ECAUSSINNES�:

SENEFFE�:

MANAGE�:

MORLANWELZ�:

CHAPELLE-LEZ-HERLAIMONT�:

SOIGNIES�:

LE RŒULX�:

LA LOUVIÈRE�:

BRACQUEGNIES�:

HOUDENG�:

ESTINNES-AU-MONT:

HAULCHIN�:

BINCHE�:

LEVAL�:

e nos folklores du Centre en 2025

L’Orange Hotel La Louvière propose son offre buffet 
petit-déjeuner chaud froid avec live-cooking tous les 
jours de l’année même pour les extérieurs à l’hôtel.

info@orangehotel.be+32 (0)64 77 33 00

CE QU’ILS PENSENT DE NOUS :

« Le meilleur petit-déjeuner de la région du Centre » 
« Petit-déjeuner généreux, varié et savoureux »
« Petit-déjeuner avec un large choix et avec un 
personnel très sympathique »

CONTACTEZ VITE NOTRE EQUIPE POUR RÉSERVER

Le saviez-vous?

 DATES DES CARNAVALS DU CENTRE EN 2025
WEEKEND DES 2, 3, 4 MARS

Binche�: 2, 3, 4 mars
Mont-Sainte-Aldegonde�: 2, 3, 4 mars 

WEEKEND DES 9, 10, 11 MARS

Morlanwelz-Mariemont�: 9, 10, 11 mars
Haine-Saint-Pierre�: 9, 10, 11 mars

WEEKEND DES 16, 17, 18 MARS

Buvrinnes�: 16, 17, 18 mars 
Leval�: 16, 17, 18 mars 
Haulchin�: 16, 17, 18 mars 
Bray-village�: 16, 17 mars
Vellereille-les-Brayeux�: 16, 17 mars

WEEKEND DES 23, 24, 25 MARS

Strépy-Bracquegnies�: 23, 24, 25 mars
La Hestre�: 23, 24, 25 mars
Estinnes-au-Mont�: 23, 24, 25 mars
Epinois�: 23, 24, 25 mars

WEEKEND DES 30 MARS, 31 MARS, 1er

AVRIL

La Louvière�: 30, 31 mars, 1er avril
Chapelle-lez-Herlaimont�: 30, 31 mars, 1er avril

WEEKEND DES 6, 7, 8 AVRIL

Houdeng�: 6, 7, 8 avril
Carnières�: 6, 7, 8 avril
Bray-cité�: 6, 7, 8 avril
Ressaix�: 6, 7, 8 avril

WEEKEND DES 12, 13, 14, 15 AVRIL

Gottignies�: 12, 13 avril
Fayt-lez-Manage�: 13, 14 avril
Braine-le-Comte�: 13, 14 avril
Estinnes-au-Val�: 13, 14, 15 avril
Maurage�: 13, 14, 15 avril 
Peissant�: 13, 14, 15 avril 
Piéton�: 13, 14, 15 avril

WEEKEND DES 20, 21, 22 AVRIL

Manage�: 20, 21, 22 avril
Saint-Vaast�: 20, 21, 22 avril
Trivières�: 20, 21, 22 avril
Péronnes-lez-Binche�: 20, 21, 22 avril
Fauroeulx�: 20, 21, 22 avril

WEEKEND DES 27, 28, 29 AVRIL

Ecaussinnes�: 27, 28 avril
Waudrez�: 27, 28, 29 avril
Croix-lez-Rouveroy�: 27, 28, 29 avril
Rouveroy�: 27, 28, 29 avril
Bray-levant-de-Mons�: 27, 28, 29 avril

WEEKEND DES 3, 4, 5, 6 MAI 

Mignault�: 3, 4, 5 mai 
Godarville�: 4, 5, 6 mai

WEEKEND DES 18, 19, 20 MAI
Thieu�: 18, 19, 20 mai

WEEKEND DES 13, 14, 15 JUIN

Bellecourt (ducasse de la Saint-Jean)�: 
13, 14, 15 juin

WEEKEND DES 27, 28, 29 JUIN

Bois-D’Haine (Caudia)�: 27, 28, 29 juin

WEEKEND DES 28, 29, 30 JUIN
Le Rœulx�: 28, 29, 30 juin
Seneffe�: 28, 29, 30 juin

WEEKEND DES 31 AOÛT, 1er SEPTEMBRE 

Arquennes�: 31 août, 1er septembre

WEEKEND DES 14, 15, 16 SEPTEMBRE

Besonrieux�: 14, 15, 16 septembre

WEEKEND DES 28, 29, 30 SEPTEMBRE

Naast�: 28, 29, 30 septembre

WEEKEND DES 18, 19, 20, 21 OCTOBRE

Soignies (Simpélourd)�: 18, 19, 20, 21 octobre
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JOHANNE TINCK

Dans l’entité d’Estinnes,
chaque  village  pos­
sède  sa  propre  tradi­

tion  carnavalesque :  Haul­
chin, Estinnes­au­Mont, Es­
tinnes­au­Val et Vellereille­
Lez­Brayeux  perpétuent
leurs  fêtes  respectives.  Si
Vellereille­Le­Sec  ne  cé­
lèbre pas de carnaval, une
fête champêtre y est orga­
nisée.  Quant  à  Rouveroy,
les festivités sont partagées
avec  Croix­Lez­Rouveroy,
offrant  un  événement
unique  où  la  société  de
Gilles  joue  un  rôle
central.

UN FILM DE 1975
Le premier carna­
val du village re­
monte  à  1975.
« Nous  avons  re­
trouvé un petit film
de  cette  première  édi­
tion.  On  y  voit  déjà  des
Gilles  accompagnés  de
leurs dames. Par contre, il
n’y  avait  pas  encore  de
femmes  Gilles,  alors  que
c’est  le  cas  aujourd’hui »,
explique  Alexandre  Jau­

part,  membre  du  comité
de la société.
Le comité espère que cette
particularité  jouera  en  fa­
veur  de  leur  reconnais­
sance officielle.  « Nous  sa­
vons que la société des In­
corruptibles de Binche s’est
vue  refuser  ce  titre.  De
notre côté, nous avons plu­
sieurs arguments en notre
faveur, notamment la pré­
sence  d’une  dizaine  de
femmes Gilles et le rôle ac­
tif  des  dames  de  Gilles,
dont  certaines  font  partie
du comité », précise­t­il.

Autre  singularité :  la
société  « Les  Biés

d’Allé »  est  ac­
compagnée
chaque  di­
manche  ma­
tin par les ré­
sidents  des

deux  homes
du  village,  « La

Houblonnière »  et
« Le  Rouveroy ».  « Eux  se
déguisent en jardiniers et,
en raison de leurs patho­
logies,  restent  l’après­
midi  à  proximité
du  home.
Un

chapiteau  est  dressé  pour
leur  repas  de  midi,  avant
que  nous  passions  les  sa­
luer  avant  le  feu  d’arti­
fice »,  raconte  Alexandre
Jaupart.

TROIS JOURS DE FÊTE
Le programme des  festivi­
tés, qui se dérouleront les
27,  28  et  29  avril,  s’an­
nonce  riche.  Dimanche
matin :  départ  en  deux
groupes depuis chaque vil­
lage, réunion à 11h avant
une  procession  vers
l’église de Rouveroy
et un rondeau avec
les  résidents  de  La
Houblonnière, suivi
d’une  remise  de
médailles.  Di­
manche  après­
midi :  défilé  à
Croix,  rondeau
sur  la  place  et
retour  à  Rou­
veroy en soirée
pour  le  feu
d’artifice. Lun­

di : départ à 15h de Rouve­
roy,  direction  Croix  pour
une  soirée  festive  mar­
quée  par  le  brûlage  des
bosses  et  un  feu  d’arti­
fice.  Mardi :  sortie  à  la

viole dès le début de
l’après­midi.

UNE MÉDAILLE POUR
CHAQUE GILLE

Pour  marquer

cette  édition  exception­
nelle,  chaque  membre  de
la  société,  soit  une  cen­
taine de Gilles, recevra une
médaille  commémorative,
qu’il soit jubilé ou non. De
plus, une exposition sur le
carnaval  sera  présentée  à
l’église  de  Rouveroy.  Le
vernissage aura  lieu  le 11
avril et l’exposition restera
accessible  pendant  quatre
semaines.

CROIX-LEZ-ROUVEROY - DU 27 AU 29 AVRIL

Cette année, la société de Gilles « Les Biés d’Allé », qui anime les rues de

Croix­Lez­Rouveroy et de Rouveroy, célèbre son cinquantième anniversaire. Un

dossier a été déposé afin d’obtenir le titre honorifique de société royale, une

reconnaissance symbolique de son engagement et de son enracinement local.

LES GILLES « LES BIÉS D’ALLÉ »
VEULENT DEVENIR UNE SOCIÉTÉ ROYALE !
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Le premier carnaval de l’entité estinnoise sera celui d’Haulchin, qui se tiendra
les 16, 17 et 18 mars. Le dimanche matin, les autorités communales recevront les
sociétés au salon communal. À midi, un rondeau de société sera organisé avant
le départ du cortège prévu à 16h. Le rondeau du soir se tiendra à 18h, tandis
que celui précédant le feu d’artifice débutera à 21h30. Le lundi, deux rondeaux
rythmeront la soirée, dont l’un avant le feu d’artifice. Le mardi sera consacré à
la sortie en fantaisie.
Le même week­end, du 16 au 18 mars, Vellereille­Les­Brayeux fêtera égale­
ment son carnaval, marquant un anniversaire spécial : ses 50 ans d’existence.
À Estinnes­au­Mont, les festivités se dérouleront du 23 au 25 mars.
À Estinnes­au­Val, le carnaval aura lieu les 13, 14 et 15 avril. Le dimanche, la
journée débutera à 10h avec la remise des médailles à la grange de la pé­
tanque. Deux cortèges de la société de Gilles royale Les Infatigables et leurs
dames sont prévus à 11h30 et 17h. En soirée, un feu d’artifice illuminera le ciel à
21h30. Le lundi, le brûlage des bosses se déroulera à 22h. Le mardi, l’apéro
confetti débutera à 11h30 sous le chapiteau, suivi à 17h par la sortie du local des
pigeons.
Le carnaval de Peissant se déroulera aux mêmes dates, du 13 au 15 avril,
ajoutant encore plus de couleur aux festivités régionales. JOHANNE TINCK

UN CINQUANTENAIRE À VELLEREILLE-LES-BRAYEUX

Le premier carnaval du village remonte à 1975. © D.R.
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CEDRIC  LOBELLE

L
’année 2025 est celle des
travaux  dans  le  centre
de  Braine­le­Comte,  par­

ticulièrement  sur  et  autour
de  la  Grand­Place.  L’impact
sur les événements et festivi­
tés  est  réel  et  le  Carnaval,
qui  se  tiendra  les  dimanche
13 et lundi 14 avril prochain
(sans  oublier  le  raclot du
mardi  15),  n‘y  échappe
pas…  Mais  il  s’adapte  aux
circonstances.  « Les  travaux
nous ont poussés à repenser
l’organisation dans  sa  totali­
té avec l’Office du Tourisme
et le Groupe de Travail Folk­

lore.  Le  cœur  du  Carnaval
2025 sera déplacé autour de
notre  magnifique  gare  de
Braine­le­Comte »,  révèle
l’échevin du Folklore André­
Paul Coppens (BRAINE/MR).
Le  plateau  de  la  gare  sera
donc  le  centre  névralgique
des  festivités.  En  pratique,
les  forains  s’installeront
dans  le  parking  Heuchon
(P1),  à  gauche  de  la  gare.  À
droite,  sur  le parking du 11
Novembre  (P2,  SNCB),  un
grand  chapiteau  de  200
mètres  carrés  sera  aménagé
en taverne. Il servira notam­
ment pour la remise des mé­
dailles  le  dimanche  matin

(10h)  et  pour  accueillir  les
Gilles pendant les deux jours
de  festivités.  Le  parking  du
11  Novembre  servira  égale­
ment  pour  le  Rondeau  du
dimanche  (à  11h15),  le
grand  feu  d’artifice  (21h30)
et  le  brûlage  des  bosses  du
lundi soir.

LES  GILLES  OUVRIRONT  LE
CORTÈGE
D’autres  nouveautés  sont
prévues.  En premier  lieu,  le
cortège  du  dimanche  après­
midi  sera  ouvert  par  les
Gilles  et  leur  musique à
15h ! Au départ de la rue du
11 Novembre, il arpentera la

rue  de  la  Station  jusqu’au
début  de  la  rue  Edouard
Etienne, au lieu de la Grand­
Place.
Outre  les  Gilles,  le  cortège
sera composé des cinq porte­
drapeaux  représentant
Braine­le­Comte  et  ses  vil­
lages, des  chars  et des diffé­

rents groupements, des trois
Géants  de  Braine­le­Comte :
Baudouin  IV  « le  Bâtisseur »,
son  épouse  Alix  de  Namur
et  leur  fils  Baudoin  V  « le
Courageux »,  ainsi  que  les
membres  de  la  confrérie  et
enfin  des  autorités  commu­
nales.

BRAINE­LE­COMTE ­ DU 13 AU 14 AVRIL

Il s’agit d’une conséquence du chantier de la Grand­Place. Autre nou­
veauté : les Gilles ouvriront le cortège le dimanche après­midi !

La gare sera le centre névralgique du
Carnaval de Braine­le­Comte cette année !

Le cortège suivra un autre itinéraire, cette année. © D.R.
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LORE THOUVENIN

L
e  carnaval de  la Cité de
l’Amour est né avec la for­
mation des Cayoteux, en

1986.  En  1999,  ce  sont  les
Marchous  qui  voyaient  le
jour.  Un  an  plus  tard,  des
membres des Cayoteux qui ne
se  retrouvaient  plus  dans  le
fonctionnement de leur socié­
té  décident  d’en  lancer  une
troisième, les Scaussinoûs. « Il
y avait  Éric  Duvivier,  Pascal
Deville  (alias  Mike  de  Radio
Contact),  Jan  Mertens  et  Pa­
trick  Quantens,  Quantouche
de son surnom, le plus ancien
Gille  encore  actif…  J’ai  em­
boîté  le  pas  avec  mon  petit
frère Laurent et mon ami Da­
vid Delvosal, patron du Relais
de la Ronce qui a été notre lo­
cal pendant des années », se
souvient  Pascal  Marque­
breucq, président depuis une
quinzaine  d’années  et  Gille
depuis 28 ans.
Les  Scaussinoûs  comptaient
alors une petite trentaine de
membres.  « Aujourd’hui,
nous  sommes  55  adultes  et
une  vingtaine  d’adolescents
et d’enfants ! » Et s’il est le pré­
sident  officiel,  il  insiste :
« Tout le monde est président.
Tout le monde est invité aux

réunions  et  vote  comme  il
l’entend.  C’est  une  vraie  fa­
mille !  On  a  une  devise :
épaule contre épaule, il faut
s’entraider tout le temps. » Ils
sont fidèles à la musique Ta­
hon et à la batterie Baudelet.
« Jamais je ne voudrais que ça
change.  Forcément,  à  mes
yeux, ce sont les meilleurs du
Centre. »
Ils  ont  par  ailleurs  retrouvé
un pied à terre au Relais, re­
pris par  le  jeune Brice, Gille
lui aussi !

DE PLUS EN PLUS DE MONDE
Le carnaval d’Écaussinnes est
encore jeune certes, mais il at­
tire du monde. De plus
en  plus  d’ailleurs !
Jusqu’à il y a peu,
il y avait quatre
sociétés :  les
Cayoteux,  les
Marchous et les
Scaussinoûs, ac­
compagnés  des
Paysans des Nwars
Chabots  (2013).  Dé­
sormais,  il  y  en  a  deux  de
plus :  les  Bons  Vivants  Dè
Scaussène ont rejoint la danse
en 2023 et les Bias Sarraus en
2024. Les premiers sont tout
de  blanc  vêtus,  les  seconds
portent  le  traditionnel habit

du Paysan.
Ce que voit d’un très bon œil
Pascal Marquebreucq :  « Cela
fait  vraiment  plaisir !  À
l’époque,  on  a  eu  quelques

groupes  comme  les  Ladies,
mais  ils  ont  disparu.  Ici,  ce
sont  des  sociétés  qui
tiennent.  Les  femmes  qui
avaient  envie  de  vraiment
participer  au  folklore
peuvent le faire ; il y a même
des Gilles qui ont arrêté pour
rejoindre  leur  femme  chez
les  Paysans,  comme  ça,  ils

vivent le carnaval à 100 %, à
deux.  Je  trouve  ça  mer­
veilleux. Ce qui l’est encore
plus, c’est qu’à l’époque, on
était 120 Gilles, aujourd’hui
il y en a plus, et si on rajoute
à cela  les  Paysans  et  Pay­
sannes,  on  est  beaucoup
plus nombreux. Il y a un vrai
engouement ! »

ÉCAUSSINNES - 27 ET 28 AVRIL

© Tchoumi

R
endez­vous  les  27  et  28
avril  pour  célébrer  le  re­
tour du printemps à Écaus­

sinnes.  « Le  premier  moment
crucial pour nous, c’est le bos­
sage, »  précise  Pascal  Marque­
breucq. Il se fait à l’aube du di­

manche,  dans  l’intimité.  En­
suite,  c’est  l’incontour­

nable  ramassage.
Cette  année,  petit
changement  dans
la matinée : « D’ha­
bitude,  nous  pre­
nons notre petit dé­

jeuner  tous  en­
semble  après  le  ron­

deau.  Cette  fois,  le
rondeau  se  fera  un  peu  plus
tard,  à  11h.  Nous  prendrons
donc le petit déjeuner avant ! »
Et quel rondeau. Les Gilles, les
Paysans et les fantaisistes mar­
tèlent  la  place  des  Comte,  au
pied  du  Château  fort,  en  mu­

sique et en batterie… Le cadre
est  idyllique,  l’émotion  garan­
tie. Sans oublier  la  remise des
médailles.  Dans  l’après­midi,
place au cortège, puis retour au
Château fort en soirée pour un
magnifique feu d’artifice !
Le  lundi  matin,  « Nous  allons
dans deux écoles pour montrer
comment  bosser  et  s’habiller,
on  danse  avec  les  enfants  et
puis on fait le tour des maisons
de repos pour rendre visite aux
personnes  âgées. »  Après  un
dernier  cortège  en  soirée  vers
21h30, on brûle les bosses. Pour
les  Scaussinoûs,  ce  sera  place
des Comte : « Tout le monde est
le bienvenu ». Enfin,  le mardi,
c’est  Raclot.  « Hareng  pain
blanc, toujours en famille. Et là,
il  nous  faut  remercier  nos
femmes,  qui  sont  là  pendant
tout le carnaval encore plus que
durant le reste de l’année pour

nous habiller, nous nourrir… »
Pascal Marquebreucq nous fait
une confidence sur le moment
qu’il apprécie le plus : « Sincère­
ment, c’est quand tout est fini,
que je suis dans mon lit, et que
la  pression  retombe ! »  Car
même  s’il  peut  compter  sur
Laurence,  sa  meilleure  amie
pour gérer pas mal de choses à
sa place durant ces trois jours, il
le confesse : « Me dire que tout
s’est bien passé, c’est mon plus
beau moment. »

Le rondeau du dimanche à
11h au pied du Château fort

Le Château­Fort, témoin de son
carnaval depuis des lustres… © R.D.

En 2000 se créait la troisième société de Gilles d’Écaussinnes, 
les Scaussinoûs. « Aujourd’hui, nous sommes près de 80, » 
se réjouit son président actuel Pascal Marquebreucq.

LA SOCIÉTÉ « LES SCAUSSINOÛS »
NAISSAIT IL Y A 25 ANS



« Une immersion

au cœur du 

Carnaval de 

Binche »

20021958
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L
’idée a fleuri dans la tête
d’un  groupe  d’amis,
amoureux du folklore. La

société propose un groupe de
Gilles – dont Mathieu Ernal­
steen  est  le  président  des
Gilles et Loic De Lagey le vice­
président – et un groupe de
Dames – dans lequel la prési­
dente  Aurélie  Lequeux  est
épaulée par la vice­présidente
Nadia Swalus.
« Notre but est d’ouvrir le folk­
lore à tous, y compris ceux qui
ont un peu plus de difficultés
financières. Ici chacun choisi
son déguisement. C’est  fami­
lial, c’est convivial », explique
Aurélie  Lequeux,  qui  fait  le

carnaval avec son compagnon
Loic  depuis  plus  de  30  ans.
« Nous avons envie que les en­
fants  qui  n’ont  pas  grand­
chose puissent aussi en profi­
ter. Moi­même, j’ai six enfants
de  13  ans  à  1  an  et  demi ;
changer de taille de vêtement
tous les mois, c’est compliqué.
Nous, on a beaucoup de cos­
tumes, par exemple, on pour­
rait  en  prêter.  La  dame  qui
préside le groupe folklorique,
Karine  Van  Hersten,  connaît
aussi  beaucoup  de  monde
dans  les  cités…  S’ils  veulent
venir pour les soumonces, ils
viennent  mais  ce  n’est  pas
obligatoire et pour le cortège,

soit  ils  laissent  libre  cours  à
leur imagination et font leur
propre  costume,  soit  ils
peuvent en acheter un à petit
prix en magasin. »
Attention, pas question pour
autant  de  faire  fi  des  tradi­
tions :  « Des  gilles  de  Binche
viendront et on ne peut pas se
permettre  que  ce  soit  n’im­
porte  quoi.  Ils  nous  font  un
cadeau,  nous  devons  leur
rendre.  Nous  avons  une
charte pour éviter les déborde­
ments. »

BÉNÉDICTION DES ORANGES
Les  festivités  carnavalesques
de Seneffe auront lieu du 29
au  30  juin  2025.  Elles  dé­
butent  le  samedi  par  une
messe et un carnaval costumé
pour  les  enfants.  Les  forains
sont aussi présents dès le dé­
but de  l’après­midi.  La  sortie
des  gilles,  elle,  n’a  pas  lieu

avant le dimanche aux petites
heures. Les sociétés locales se
rassemblent  devant  l’église
Saint­Cyr et Julitte vers 10h30
pour  la  bénédiction  des
oranges. Une tradition très se­
neffoise ! Le rondeau se forme­
ra dans l’après­midi. Les gilles
sont  rejoints  par  des  mar­
cheurs  et  majorettes.  Le  feu
d’artifice  clôture  la  journée
du  dimanche  et  le  brûlage
celle du lundi.
Quant  au  carnaval  d’Ar-
quennes, il  se  déroulera  les
31 août et 1er septembre 2025,
célébrant  la  sortie  du  di­
manche  des  gilles  « Arquen­
nais », les Ténébreuses de la ci­
té du Lothier, les Vîs Scan’çons
de Seneffe, le géant El pierdu
de Baulers, la 7e Compagnie,
les  jeunes d’Arquennes et  les
Girls  Power  déambulent.  Le
lundi,  les  festivités  se  pour­
suivent et se clôturent par un

feu d’artifice au bord du canal
Charleroi­Bruxelles.  Il est  tra­
ditionnellement suivi du brû­
lage de bosses sur la place Al­
bert 1er.

L.T. ET A.DU

SENEFFE ­ DU 29 AU 30 JUIN 2025

Mathieu Ernalsteen à gauche et Loic
De Lagey à droite. © D.R.

Une nouvelle société carnavalesque est née à Se­
neffe. « Les Gilles, leurs Dames et le folklore de
S’neff » chasseront désormais eux aussi l’hiver… au
début de l’été les 28 et 30 juin prochain à Seneffe.

« Les Gilles, leurs Dames et le folklore de
S’neff » rejoindront les autres sociétés fin juin



CARNAVAL GUIDE PRATIQUE2025 RÉGION DU CENTRE16

RÉGIS DUEZ

L
e carnaval du Roeulx se­
ra l’un des derniers de la
région  du  Centre,  juste

avant  Besonrieux,  Naast  et
Soignies. Il se tiendra lors du
dernier week­end de juin, les
28, 29 et 30. Le raclot en civil
est prévu pour le mardi 1er
juillet 2025. Les festivités se­
ront  lancées  le  samedi  par
les  « Compagnons  de  la
Saint­Jean », avec en soirée le
Grand Feu. Le dimanche, dès
l’aube,  les  Gilles  du  Rœulx
prendront  le  relais,  accom­
pagnés de  leurs dames, des
« Paysans » et d’un groupe de
fantaisie :  « Les  Tyroliens ».
Le lundi, les Gilles défileront
dès  le  matin  pour  une
longue  journée  qui  se
conclura par le traditionnel
brûlage des bosses.
Cette  édition  2025  s’an­
nonce  particulière  à  plus
d’un titre. D’importants tra­
vaux en centre­ville risquent
de modifier le tracé du cor­
tège et d’apporter quelques
changements aux habitudes
des festivaliers. Mais surtout,
on célébrera  les 10 ans des
Gilles du Rœulx, une décen­
nie  de  fête  et  de  traditions
menée tambour battant par

leur  dynamique  président,
Jérôme Leduc.

UNE AFFAIRE DE FAMILLE
Il y a tout juste dix ans, Jé­
rôme  Leduc  a  relancé  un
groupe  de  Gilles  au  Rœulx
avec l’aide de ses deux frères,
Jeffrey et Jérémy, et de leur
père,  Alain,  le  doyen  des
Gilles. Son neveu Julien per­
pétue  également  la  tradi­
tion. Avec les dames qui les
accompagnent, la famille Le­
duc comptera une bonne di­
zaine  de  membres  au  sein
du  cortège.  Mais  comme  le
rappelle Jérôme : « Nous for­
mons  tous  une  grande  fa­
mille,  incluant  notre  fidèle
société  de  musique,  notre
batterie et toutes  les dames
qui  nous  soutiennent  dans
l’animation  de  ce  folklore.
Notre  devise  est :  les  uns
pour les autres et surtout en­
semble ! ».
Le groupe  sera  composé de
plus d’une centaine de per­
sonnes  qui  animeront  les
rues du Rœulx. « Nous avons
prévu  une  sortie  musicale
une semaine avant le carna­
val, afin de rendre visite aux
commerçants qui nous sou­
tiennent. Ce  sera  l’occasion
de  les  remercier,  tout

comme la Ville qui nous ac­
compagne.  Le  carnaval  des
enfants du lundi ne sera pas
oublié non plus ! Nous met­
tons tout en œuvre pour pré­
parer  ce  dixième  anniver­
saire et nous ne manquerons
pas  de  partager  le  pro­
gramme  complet  avec  les
Rhodiens  et  les  visiteurs »,
conclut Jérôme Leduc.
Au  Rœulx,  les  soumonces
en batterie auront lieu le 10
mai,  suivies des  soumonces

en musique le 24 mai et des
soumonces  générales  le  7
juin. La sortie du 10e anni­
versaire des Gilles du Rœulx
est prévue pour le samedi 21
juin.  Le  carnaval  se  tiendra
les 28, 29 et 30 juin, avec le
raclot  le  mardi  1er  juillet
2025. À Gottignies, les sou­
monces générales se déroule­
ront le 22 mars, tandis que le
carnaval,  fidèle  à  la  tradi­
tion,  aura  lieu  le  week­end
précédent Pâques, soit les 12

et 13 avril 2025. À Mignault,
les festivités débuteront avec
les soumonces en batterie le
5 avril,  suivies  des  sou­
monces générales le 19 avril.
Le carnaval se déroulera en­
suite les 3, 4 et 5 mai. Enfin,
à Thieu, les  soumonces  en
batterie  se  tiendront  le  5
avril et les soumonces géné­
rales le 27 avril. Le carnaval
aura  lieu  le  troisième  di­
manche  de  mai,  soit  le  18
mai.

LE ROEULX ­ DU 28 AU 30 JUIN 

« Nous formons tous une grande famille ! » © Arch. Régis Duez

Dix ans déjà que les Gilles du Rœulx
font vibrer la ville au rythme du
tambour et des sabots. Pour mar­
quer le coup, les festivités 2025
seront encore plus spectaculaires !

Les Gilles du Rœulx fêteront avec
faste leur dixième anniversaire !

JOHANNE TINCK

D
ans  l’entité  chapelloise,
trois  communes  vivent
chaque  année  au

rythme  du  carnaval :  Cha­
pelle,  Godarville  et  Piéton.

Chapelle  est  le  premier  à
l’agenda.  Il  se  déroule  au
Laetare en l’occurrence cette
année, les 30, 31 mars et le
1er  avril.  Avant  ces  grands
jours, a, en outre, lieu l’intro­
nisation  de  l’ordre  des
Tchats. « Les personnes intro­
nisées  sont  choisies  lors
d’une assemblée générale de
l’ordre  des  Tchats.  La  céré­
monie  a,  quant  à  elle,  lieu
lors  des  soumonces  géné­
rales, qui ont lieu, cette an­
née,  le  samedi  15  mars »,
nous a indiqué Birol Aydin,
échevin des Fêtes.

Le  premier  grand  rendez­
vous carnavalesque de la Cité
des Tchats est le rondeau du
dimanche matin à 11h sur la
place de l’Église. Il rassemble

neuf sociétés de Gilles. Le cor­
tège  de  l’après­midi  prend,
quant à  lui,  son départ aux
alentours  de  15h­15h30  de­
puis la place de l’Église. Il re­
joint ensuite celle de l’Hôtel
de  Ville  en  passant  par  les
rues  de  Gouy  et  Robert.  Le
lundi, un autre cortège est or­
ganisé mais, cette fois, en soi­
rée. Le trajet est le même que
celui du dimanche. C’est aux
alentours de 22h que le feu
d’artifice. Cette année,  il ne
le sera plus par le célèbre ar­
tificier chapellois Benoît Ha­
lein. Pour rappel, ce dernier

était  aussi  aux  commandes
du feu d’artifice du 21 juillet
à Bruxelles.  Il  a  toutefois
stoppé  son  activité.  « Nous
avons  refait  un  marché  et
lancé  un  appel  d’offres.
Quatre sociétés ont répondu
à notre  appel »,  souligne
l’échevin des Fêtes. Enfin, le
mardi soir, aux alentours de
22h, les réjouissances se ter­
minent  avec  le  brûlage  des
bosses.
Quant au carnaval de Piéton,
il  aura  lieu  les  13  14  et  15
avril et celui de Godarville se
déroulera les 4,5 et 6 mai.

CHAPELLE­LEZ­HERLAIMONT ­ DU 30 MARS AU 1ER AVRIL

Dans  l’entité  chapelloise,  les  ré­
jouissances  carnavalesques  débu­
teront  lors du Laetare. La Cité des
Tchats  vivra  au  rythme  du  carna­
val durant 3 jours, avec un change­
ment,  cette  année,  pour  l’un  des
moments  phares  de  l’événement :
ce ne sera plus Benoît Halein qui ti­
rera le feu d’artifice.

Le feu d’artifice du carnaval de Chapelle ne sera plus tiré par Benoît Halein !

3 jours de fête. © DR
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L
a  veille  du  troisième  di­
manche  d’octobre  a  lieu
le  tout  dernier  carnaval

du  Centre :  la  Simpélourd,  à
Soignies. Une fête très particu­
lière,  qui  se  démarque  fran­
chement  de  tous  les  autres
carnavals. D’ailleurs, on  l’ap­
pelle plus facilement « cortège
folklorique », puisque si Gilles
il y a bien, le personnage prin­
cipal,  c’est  sans  conteste Mo­
nonk Simpélourd.
Ce  cocu  notoire  est  incarné
par la famille d’Eric Simon de­
puis  trois  générations :
« Lorsque  son  prédécesseur  a
dû s’arrêter, on a demandé à
mon grand­père maternel, qui
travaillait  à  la  commune  et
qui faisait un peu de théâtre,
de le remplacer et il a accepté.
Il l’a fait durant 29 ans, puis,
n’étant plus capable, il a passé
le  relais à mon papa. Lui  l’a
fait 19 ans, mais il est décédé
assez tôt, à 57 ans. J’ai repris le
flambeau  en  1999. »  En  oc­
tobre 2025, il enfilera le haut­
de­forme de Simpélourd pour
la 27e fois, rien que ça.
Il rassure : « Ma femme le vit
bien ! »  Car  contrairement  à
son personnage,  la vie de fa­
mille  lui  a  bien  réussi.
D’ailleurs,  l’histoire  de  son

mariage est assez inoubliable :
« On avait prévu de le faire le
14 octobre 1989 sans faire at­
tention, et ça tombait le jour
de  la  Simpélourd ! Mon père
n’aurait pas pu être là, catas­
trophe !  On  a  dû  changer  le
jour  pour  se  marier  le  7  oc­
tobre, et ça a été un peu com­
pliqué avec le curé, la salle, le
buffet,  etc. »  De  leur  union
sont  nés  huit  enfants.  Parmi
eux, David, 22 ans, qui semble
être  tout  désigné  pour
prendre la relève.

« Je n’ai pas eu  l’occasion de
suivre  mon  père  chez  le  gri­
meur,  dans  ses  préparatifs,
etc. Il est intéressé, donc je lui
montre  depuis  quelques  an­
nées  comment  ça  se  passe
dans les coulisses. Mais on va
essayer de tenir le coup encore
quelques  années,  comme  ça,

il  sera encore plus mature ! »
plaisante Eric Simon.

CORTÈGE ET CARABIBIS
Quelques  semaines  avant,  il
s’agit  d’enfiler  le  costume
pour s’assurer que tout est en
état et que l’on rentre encore
dedans !  Cette  année,  il  sera
tout neuf, le précédent ayant
fait son temps. Et puis le jour
J,  qui  tombera  le  18  octobre
2025, « On vient me chercher
vers 14h pour aller chez le gri­
meur,  aux  Carrières.  On  me
maquille  et  on  me  colle  la
barbe.  La  moustache,  je  l’ai
déjà !  Heureusement,  parce
que ce serait très désagréable
je  pense.  Déjà  la  barbe…  di­
sons  que  j’aime  bien  la  reti­
rer ! Quand je suis prêt, on va
rendre  visite  aux  personnes
âgées  dans  les  homes. »  Vers
19h15  « C’est  le  grand  mo­
ment : j’arrive de Bruxelles en
train,  je  sors de  la gare et  je
suis  acclamé,  la  musique  est
là, les groupes sont là… »
Il  grimpe  dans  son  carrosse,
qui  depuis  quelques  années
maintenant  est  tiré  par  des
chevaux.  Avant,  c’était  une
voiture, ce qui une année leur
a joué un tour : « Au moment
où je devais arriver, la voiture
a eu une crevaison et on a pris
un peu de retard. C’est un peu

embêtant »,  se  souvient­il,
sourire aux lèvres.
Le  cortège  alors  se  met  en
route, composé de groupes so­
négiens  qui  reviennent
chaque  année  comme  les
Gilles  « Les  Gais  Amis »,  les
Géants, la Confrérie de l’Arai­
gnée,  ou  le  Centre  Reine  Fa­
biola – « qui font un travail
remarquable »,  souligne  Eric
Simon  –  mais  aussi  de
groupes invités. Il remonte la
rue de la Station et la rue de
Mons jusque sur la place de la
Collégiale  avant  de  redes­
cendre  vers  la  Maison  com­
munale. « Là c’est l’apothéose,
je monte à la fenêtre et je jette
des  carabibis,  encore,  encore
et encore, comme tout le long
du  cortège. »  Ces  petits  cara­
mels qui collent aux dents, on
ne  les  trouve  nulle  part
ailleurs.  « Voir  tous  ces  gens
qui en réclament, voir les en­
fants courir pour les ramasser,
c’est mon moment préféré. »
À la  fin de  la  soirée, Eric Si­
mon  s’efface  pour  être  rem­
placé  par  un  mannequin
(qu’il  fabrique  lui­même
d’ailleurs, avec l’aide de Steve
Flament et « c’est du boulot »)
qui  reste au balcon  jusqu’au
mardi  soir,  avant  d’être  pen­
douillé,  imbibé  d’essence  et
enfin brûlé…

SOIGNIES ­ 18 AU 21 OCTOBRE 2025

Son grand­père était Simpélourd, son père
était Simpélourd… Eric Simon, qui se glisse
depuis 1999 dans la peau du plus célèbre
cocu de Soignies, transmet doucement cette
tradition à son fils David.

Eric Simon forme son fils pour devenir
le prochain Mononk Simpélourd

Simpélourd ou Eric Simon, sa femme et leur fils David. © D.R.

Acclamé par la foule à la gare. © D.C.

”« On va essayer de tenir le

coup encore quelques

années, comme ça, mon fils

David sera encore plus

mature »

Eric Simon

Toujours dans l’entité de Soignies,

Naast vibrera au son des tambours

et des trompettes lors de son 44ème

carnaval, du 28 au 30 septembre.

Un carnaval de village relativement

jeune certes, mais quelle ambiance !

Les Gilles Les Sans Rancune, qui ont

fêté leurs 20 ans l’an passé,

démarrent à l’aube des quatre coins

du village et se retrouvent vers midi

pour le traditionnel rondeau sur la

place de l’église. L’après­midi, le

cortège part de l’ancienne gare. Le

lundi soir, les femmes éclairent les

Gilles en portant les flambeaux, on

brûle un mannequin empaillé habillé

d’un vieux costume et la journée se

finit par un grand feu d’artifice. Le

mardi, place aux costumes de

fantaisie pour le Raclot !

L.T.

© R.D.

À NAAST, ON BRÛLE
LE GILLE
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tion  intemporelle  qui  vous
plonge  au  cœur  des  tradi­
tions  carnavalesques  lou­

viéroises : Laetare au fil
du  temps.  Petits  et
grands  sont  invités
à plonger  dans
l’histoire  riche  et
festive  du  carnaval
de  La  Louvière,  une

tradition  profondé­
ment  ancrée  dans  la

culture  locale.  Cum  Lupis
Laetare !
Au travers de panneaux di­
dactiques  et  de  photogra­
phies  d’hier  à  aujourd’hui,
vous découvrez la genèse de
cette  festivité,  vous  en  ap­
prenez  davantage  sur  l’his­
toire  du  Gille,  son  origine
et  vous  observerez  l’évolu­
tion de son costume ; de ses
sabots à son panier !
Outre les Gilles, les célèbres
géants  ont  également  leur
place dans cette exposition.
Figures incontournables des
réjouissances  folkloriques,
découvrez  leurs  identités,
leurs  histoires  et  leurs  ori­
gines.
Les  soumonces,  moments

préparatoires  pleins  de  fer­
veur,  ainsi  que  le  déroule­
ment  précis  des  journées
carnavalesques,  sont  égale­
ment  mis  en  lumière,  per­
mettant  aux  curieux  de
mieux  comprendre  cette
tradition haute en couleur.

UN  ATELIERS  CRÉATIF  POUR
LES  ENFANTS
Une  date  à  ne  pas  man­
quer :  le  samedi  15  mars,
un  atelier  créatif  sera  pro­
posé  gratuitement  aux  en­
fants.  Ce  moment  ludique
et  pédagogique  sera  animé
par  les  auteures  du  livre
Mais  où  est passé Carnaval ?
À travers  des  activités  va­
riées,  les  enfants  pourront
explorer  l’univers  de  cet
ouvrage  et  laisser  libre
cours  à  leur  imagination,
tout  en  découvrant  les  se­
crets du carnaval.
Les  ateliers  sont  accessibles
aux enfants âgés de 5 à 10
ans.  Inscription  obligatoire
via info@centrissime.be

AUSSI  POUR  LES
ENSEIGNANTS

Les écoles de l'entité louvié­
roise  qui  le  souhaitant
peuvent  également  venir
visiter  librement  et  gratui­
tement  l'expo.  Les  inscrip­
tions  se  font  en  ligne  via
www.centrissime.be

UNE  INVITATION  À  CÉLÉBRER
LE  PATRIMOINE
Laetare  au  fil  du  temps est
une  immersion  dans  une
tradition  vivante,  une  célé­
bration  de  la  mémoire  col­
lective  et  une  invitation  à
transmettre cet héritage fes­
tif aux générations  futures.
Que vous soyez un passion­
né  de  folklore  ou  simple­
ment curieux, ne manquez
pas  cette  occasion  unique
de  (re)découvrir  le  carnaval
de La Louvière.

À noter :  Rendez­vous  du  6  février  au
6 avril  au  2ème étage  de  la  Maison  du
Tourisme  Centrissime.  Accessible  gra­
tuitement  du  lundi  au  vendredi  de
08h30  à  18h00  et  le  samedi  de  09h00
à 12h30  et  de  13h00  à  17h00.  Place
Jules  Mansart,  21­22,  7100  La  Lou­
vière.  Plus  d’infos  au  064/26.15.00  ou
sur  www.centrissime.be

EXPOSITION

Le Gille, un personnage central de notre folklore. © David Claes

Saviez­vous que dans la Région du Centre on recense pas moins de 46 carnavals ? Du 6 février au 6 avril, la Maison du Tourisme Cen­
trissime accueille « Laetare au fil du temps », une exposition qui vous plonge au cœur des traditions carnavalesques louviéroises.

« LAETARE AU FIL DU TEMPS »,
DU 6 FÉVRIER AU 6 AVRIL

© COM

D
urant presque  toute
l’année,  les  amoureux
du  folklore  ont  l’occa­

sion de vibrer aux sons des
tambours, des sabots et des
grelots. Les villes de Binche
et  Mont­St­Aldegonde  sont
les  premières  à  lancer  les
festivités  49  jours  avant
Pâques,  le  Laetare  de  La
Louvière se tient à la mi­Ca­
rême  tandis  qu’à  Soignies,
les  gilles  sortent  au  mois
d’octobre.
Si  le  personnage  du  Gille
est  central  et  se  retrouve
dans  chaque  commune,  il
est  cependant  parfois  ac­
compagné d’autres groupes
folkloriques.  Ainsi,  au
Roeulx, les Tyroliens du Rû
et  leur  char  à  bière  (Saint­
Feuillien)  précèdent  les
gilles lors du cortège du di­
manche.  A  Seneffe,  les  Vîs
Scan’çons  présentent  des
danses  folkloriques  au  pu­
blic. A Chapelle, l’Ordre des
Tchats fait partie intégrante
des  festivités  carnava­

lesques du Laetare. Enfin, à
Soignies,  les  gilles  accom­
pagnent  le personnage em­
blématique  de  la  Ville :
Simpélourd.
Ces  manifestations  folklo­
riques  contribuent  indubi­
tablement  à  l’image  convi­
viale, festive et chaleureuse
de  notre  région.  Le  carna­
val  est  un  lieu  de  partage,
de joie et de rencontres au­
quel chacun peut participer
comme  spectateur  ou
comme acteur. Chaque car­
naval  est  riche  en  tradi­
tions, et offre aux habitants
et  aux  visiteurs  une  expé­
rience  culturelle  unique  et
mémorable.

UN  VOYAGE  DANS  L’HISTOIRE
DU  CARNAVAL  DE  LA
LOUVIÈRE
Du  6  février  au  6
avril,  la  Maison
du  Tourisme
Centrissime
accueille
une  exposi­
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